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3b Voyage a la côte,

quante-deux petits morceaux de boîs

ronds , longs à-peu-près comme le doigt

dn milieu , et marqués de points rouges

diversement disposés. Ce jeu consiste il

placer ces morceaux de bois dans un grand

nombre de positions différentes, et il pa-

roît ne pouvoir (^tre joué que par deux

personnes; mais il ne m'est pas possible

d'en donner une description exacte. L'In-

dien que nous avions à bord au port

Mulgrave, perdit à ce jeu un couteau,

une lance et plusieurs tocs en moins

d'une heure. Quoique cette perte égalât

au moins celle qu auroit faite un joueur

anglois à qui un coup malheureux auroit

ravi toute sa fortune , il supporta cet

ëchec avec une patience et un sang-froid

dignes de servir d'exemple à tous les

joueurs de l'Europe. ,j

Les Indiens comptent le tems par

lune , et on a lieu de douter si le sou-


